14ème dim. après la Pentecôte Le lys des champs(Mt 6, 24-34) (2020) + nativité de la Vierge marie
L’évangile commence par ces paroles du Christ : «Nul ne peut servir deux maîtres : ou il haïra l’un et aimera l’autre, ou il s’attachera à l’un et méprisera l’autre ; vous ne pouvez servir Dieu et l’argent (ou Mammon). »  Quels sont ces deux maîtres dont le Christ parle entre lesquels nous sommes invités à faire un choix. Soit le maître de la Vie, le Christ Dieu, soit le prince de ce monde, Satan. Remarquons que le Christ ne condamnent pas celui qui possèdent des richesses mais celui qui en devient le serviteur, celui qui se met au rang d’esclave. Il y a ainsi deux sortes de servitudes et cela dépend de leur origine. La première naît de l'amour, l'autre vient de la crainte. L’une est légère, l’autre est pesante. Les deux sont antagonistes et nous conduisent dans des directions opposées. Quelques lignes avant cette péricope, le Christ disait : « Car là où est ton trésor, là aussi sera ton cœur (Mt 6,21) » Si c’est l’amour qui habite l’homme, nous allons nous tourner naturellement vers Dieu, celui qui est le maître de l’amour car c’est de Lui que nous tirerons notre force, et nous allons rejetés le Prince de ce monde et ses artifices. Si c’est la crainte, l’angoisse qui habite notre cœur - et je vous rappelle qu’il y a dans la pensée de l’homme 3 angoisses fondamentales : l’angoisse de la mort, L’angoisse de l’absurdité de la vie et l’angoisse de la solitude -  nous allons nous tourner vers Satan qui par le mensonge va nous faire croire que l’apaisement de nos angoisses est dans la jouissance sans Dieu (l’orgueil), la recherche du pouvoir et la recherche des richesses (l’avoir).  Si l'Amour domine dans le cœur de l'homme, les pensées angoissantes vont s’apaiser et les fruits de l’Esprit vont apparaitre : amour, joie, paix, grandeur d’âme, bienveillance, bonté, fidélité, douceur, maîtrise de soi  comme nous le dit St Paul dans l’épitre que nous venons d’entendre.
Si l’angoisse a pris possession du cœur de l’homme alors ce sont  les œuvres de la chair qui vont asservir l’homme.  
Nous sommes ainsi appelés à choisir vers quel maître nous allons nous tourner dans notre vie.  Et le Christ nous aide dans notre choix avec des exemples tirés de la création : «Ne vous inquiétez pas pour votre vie de ce que vous mangerez, ni pour votre corps de quoi vous le vêtirez… pourquoi vous inquiéter de votre vêtement…Ne vous inquiétez pas en disant : « Que mangerons- nous ? » ou : « Que boirons-nous ? » ou : « De quoi serons-nous vêtus ? »… Recherchez d’abord le Royaume et sa justice, et tout cela vous sera donné par surcroît. Ne vous inquiétez donc pas pour le lendemain. » 
Le Christ nous invite à la confiance. A vivre l’instant présent en plénitude. A mettre notre confiance en Dieu, notre Père céleste. «Qui peut en s’en inquiétant rajouter une seule coudée à sa propre vie? » Nous ne sommes assurés de rien, tout ce que nous avons peut s’évanouir du jour au lendemain. Même notre vie ! 
Certaines personnes en lisant ce texte de l’Evangile vont être choquées, scandalisées, disant que c’est de l’inconscience ou de la naïveté. Et c’est notre grand drame. L’humanité a perdu la confiance en Dieu et a mis sa confiance dans les hommes et la science des hommes.
Regardons la situation actuelle dans le monde. Ce qui le guide aujourd’hui c’est l’angoisse générée par le covid et le fol espoir que la science va apporter le remède miracle du vaccin. Et plus le temps passe et plus l’inquiétude, les tourments, les maladies, la discorde, et la peur de l’avenir envahissent nos vies. 

Nous avons difficile à croire en la Providence divine. Nous aimerions comme on dit ‘voir pour y croire’. Et c’est le serpent qui se mord la queue. Pour expérimenter le soutien de Dieu, il nous faut lui laisser la place pour qu’il puisse s’exprimer. Tant que nous ne nous serons pas prêts à oser l’expérience de la Foi, nous n’aurons jamais la réponse. La semaine dernière, les dix lépreux ont été guéris parce qu’ils avaient la Foi dans le Christ. Joachim et Anne et la Vierge Marie par son Oui à l’archange Gabriel, ont ainsi osé le ‘Oui’ à Dieu en toute confiance. Pourquoi ne ferions-nous pas le même ? Nous essayons de calculer tout, de tout prévoir, de résoudre nos problèmes ou difficultés en ne comptant que sur nous-mêmes et en oubliant Dieu. Et souvent même dans ces conditions où nous avons l’impression que tout est sous contrôle, nous sommes parfois déçus du résultat. Et c’est normal, nous ne pouvons pas tout maitriser. Seul le créateur du monde connait le monde et peut agir pour notre bien. Jean-Baptiste disait : «il faut qu’Il croisse et que je diminue » ‘Il’ c’est le Christ et ‘je’ c’est le moi orgueilleux et vaniteux qui nous habite.
Comment grandir dans la confiance totale en Dieu? En prenant le Christ comme exemple, en contemplant la vie du Christ qui va jusqu’à donner sa vie pour nous. La semaine prochaine nous fêterons l’exaltation de la croix. Est-ce que cette croix ne nous inspire pas confiance en Lui? N’est-ce pas la preuve suprême de son amour ? «Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie pour ses amis (Jn 15,13)» Comment ce Dieu pourrait-il maintenant nous abandonner ?
Comment  Celui qui ne veut pas la mort du pécheur mais qu’il vive pourrait-il nous abandonner ? Osons la prière, laissons-nous pénétrer par ce regard d’amour qui émane du Christ, par ses paroles d’amour qu’Il ne cesse de nous dire; Comme par la bouche du prophète Isaïe: «Parce que tu as du prix à mes yeux, Parce que tu es honoré et que je t'aime,…Ne crains rien, car je suis avec toi (Is 43,4-5) » Ou dans les paroles du Cantique des cantiques : «Mon bien-aimé parle et me dit: Lève-toi, mon amie, ma belle, et viens! »
La prière est par excellence l’expérience personnelle et intime avec Dieu. Pour résister aux assauts du malin, aux pensées de découragement qu’il nous inspire, rentrons dans notre cœur et prions.
La prière de Jésus: ‘Seigneur Jésus-Christ, Fils de Dieu, aie pitié de moi pécheur’ nous pouvons la poser sur notre souffle à chaque instant. C’est une source de paix intérieure. Notre cœur ne s’ouvrira à la confiance  que s’il s’éveille à l’amour, à la douceur et à la tendresse du cœur de Jésus. Osons nous abandonner dans toutes choses, les grandes comme les petites, à l’amour de Dieu. Et entrainons-nous à reconnaitre que la vie est à chaque instant un don de Dieu.

A lui soient honneur, gloire et louange, Amen.







Père Bernard
1/09/2020
Ct 2, 8 à 14

8 C'est la voix de mon bien-aimé! Le voici, il vient, Sautant sur les montagnes, Bondissant sur les collines. 

9 Mon bien-aimé est semblable à la gazelle Ou au faon des biches. Le voici, il est derrière notre mur, Il regarde par la fenêtre, Il regarde par le treillis. 

10 Mon bien-aimé parle et me dit: Lève-toi, mon amie, ma belle, et viens! 

11 Car voici, l'hiver est passé; La pluie a cessé, elle s'en est allée. 

12 Les fleurs paraissent sur la terre, Le temps de chanter est arrivé, Et la voix de la tourterelle se fait entendre dans nos campagnes. 

13 Le figuier embaume ses fruits, Et les vignes en fleur exhalent leur parfum. Lève-toi, mon amie, ma belle, et viens! 

14 Ma colombe, qui te tiens dans les fentes du rocher, Qui te caches dans les parois escarpées, Fais-moi voir ta figure, Fais-moi entendre ta voix; Car ta voix est douce, et ta figure est agréable. 

Ga 5, 16 à 24

16Je vous le dis donc : laissez-vous mener par l’Esprit et vous n’accomplirez pas les caprices de la chair. 
17Car la chair a des désirs contraires à l’Esprit de même que l’Esprit a des désirs opposés à la chair, et ils sont si opposés l’un à l’autre que ce que vous désirez faire vous ne le faites pas.

18Si vous êtes menés par l’Esprit vous n’êtes plus sous la Loi;

19or les œuvres de la chair sont manifestes : prostitution, corruption, débauche, 
20idolâtrie, sorcellerie, haine, discorde, jalousie, fureur, complots, divisions, hérésies, 
21malveillances, beuveries, ripailles et autres excès de ce genre. Je vous préviens comme je vous ai déjà prévenus : ceux qui agissent ainsi ne peuvent hériter du Royaume de Dieu.

22Mais le fruit de l’Esprit c’est : amour, joie, paix, grandeur d’âme, bienveillance, bonté, fidélité, 
23douceur, maîtrise de soi : contre de telles choses il n’y a pas de Loi. 
24Ceux qui sont au Christ Jésus ont crucifié la chair avec ses passions et ses convoitises.

Mt 6, 24 à 34
24Nul ne peut servir deux maîtres : ou il haïra l’un et aimera l’autre, ou il s’attachera à l’un et méprisera l’autre ; vous ne pouvez servir Dieu et l’argent. 

25C’est pourquoi je vous dis : ne vous inquiétez pas pour votre vie de ce que vous mangerez, ni pour votre corps de quoi vous le vêtirez. La vie n’est-elle pas plus que la nourriture, et le corps plus que le vêtement ?

26Considérez les oiseaux du ciel qui ne sèment ni ne moissonnent, et qui n’amassent pas dans des greniers, et votre Père céleste les nourrit ! Ne valez-vous pas beaucoup plus qu’eux ? 

27Et lequel d’entre vous pourra, avec ses belles réflexions, ajouter à son temps une seule coudée ?

28Et pourquoi vous inquiéter de votre vêtement ? Observez comment poussent les lys des champs : ils ne peinent ni ne filent !

29Et je vous le dis : Salomon même, dans toute sa gloire, n’était pas vêtu comme l’un d’eux. 

30Or si Dieu revêt ainsi l’herbe des champs qui est aujourd’hui et qui demain sera jetée au feu, n’en fera-t-Il pas bien plus pour vous, hommes de petite foi ?

31Ne vous inquiétez pas en disant : « Que mangerons- nous ? » ou : « Que boirons-nous ? » ou : « De quoi serons-nous vêtus ? »

32Les païens, en effet, recherchent cela ; mais votre Père céleste sait ce dont vous avez besoin.

33Recherchez d’abord le Royaume et sa justice, et tout cela vous sera donné par surcroît. 

34Ne vous inquiétez donc pas pour le lendemain, car le lendemain aura aussi ses inquiétudes. A chaque jour suffit sa peine.

